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Serge MEZIERES  :   Animateur à la Cellule de Veille et  

Instructeur pour la commission de Discipline 

Serge comment as-tu dé-

couvert le football ? 

J’ai commencé à jouer à 

l’âge de 13 ans lors de la 

création du club de l’USR 

La QUINTE.  

Après plusieurs années, je 

suis devenu arbitre de dis-

trict pendant sept ans.  

Formé par André DAUBIAS, 

je suis devenu dirigeant 

puis secrétaire adjoint du 

club jusqu’en 1979, date à 

laquelle j’ai quitté la 

Sarthe suite à une mutation 

professionnelle. 

A mon retour à Yvré 

l’Evêque en 1986, j’ai été 

sollicité par Jean-Pierre 

AUTIER pour intégrer 

l’équipe dirigeante du club 

de l’ES YVRE L’EVEQUE.  

Je suis successivement 

secrétaire puis président 

du club jusqu’en 2008. Pa-

rallèlement  en 2005, je 

deviens membre du comité 

directeur du district puis 

secrétaire général adjoint. 

En 2010 lors de la création 

de la cellule de veille, je 

suis désigné animateur de 

cette commission compo-

sée de 7 membres dont une 

femme. 

Serge quel est le rôle de la 

cellule de Veille 

Les missions de cette 

commission sont les sui-

vantes : 

-Tenir un état de l’obser-

vatoire des comporte-

ments et des incivilités 

(sanction de plus de 3 

matches de suspension 

ferme) 

-Etudier et traiter les dos-

siers reçus de diverses 

sources 

-Le défi ZERO CARTON 

-Le TROPHEE de L’EXEM-

PLARITE. 

Le tableau de l’observa-

toire des comportements 

permet d’identifier les 

matches concernés par 

des incidents ainsi que les 

joueurs ou dirigeants 

sanctionnés avec les mo-

tifs fixés par la commis-

sion de discipline. 

La cellule de veille n’a 

pas pour objectif de sanc-

tionner les clubs, mais de 

les alerter sur des com-

portements constatés avec 

un nombre important de 

cartons jaunes ou rouges.  

 

Ce tableau nous permet 

également d’identifier les 

matches « à risque » pour 

lesquels nous déléguons un 

observateur membre de la 

cellule de veille. 

Et maintenant quel est le 

rôle d’un Instructeur ? 

J’ai été désigné par le comi-

té directeur pour une durée 

de 4 ans pour analyser les 

dossiers qui me sont trans-

mis par la Commission de 

discipline notamment ceux 

pour lesquels des infrac-

tions ou fautes graves ont 

été commises avec une sus-

pension ferme d’au moins 6 

mois. 

Je dois chercher à obtenir 

des informations man-

quantes utiles à la compré-

hension des faits.  

Pour ce faire, je convoque 

tous les protagonistes au 

district afin de pouvoir éta-

blir un rapport détaillé qui 

sera ensuite transmis à la 

commission de discipline 

qui est seule compétente 

pour fixer et notifier les 

sanctions. 

M-Mad GUILLOCHON. 

Serge,  

Je constate que ta vie au ser-

vice du football a été très 

riche et diversifiée.  

Tu en as tiré beaucoup de 

satisfactions mais aussi par-

fois quelques  soucis.  

Les bénévoles comme toi 

sont trop peu nombreux et 

c’est dommage.  

Merci pour ton implication 

et ton dévouement.  
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Année 1981 :  « l’E.S. Coudrecieux » …   remporte le 20ème et dernier ballon Société 

Pernod—Le Maine Libre de la saison 1980-1981 ... 

SOUVENONS-NOUS 

Cette année–là l’ES COUDRECIEUX 

a terminé la saison en grande 

pompe et s’est vu octroyer cette ré-

compense. Club de 2ème division, 

l’ES Coudrecieux est un club méri-

tant qui avec de petits moyens réa-

lise de temps à autre une perfor-

mance qui attire l’attention.  

S’en aller à Dollon chercher le nul 

après avoir frôlé la victoire là  où 

tout le monde a trébuché était tout 

de même une sacrée performance. 

Après un début de saison plutôt labo-

rieux l’ES Coudrecieux a néanmoins 

assuré l’essentiel en terminant à 

une méritoire huitième place. 

C’est une association sans histoire 

qui poursuit son petit bonhomme de 

chemin qu’elle a commencé à tracer 

il y a 8 ans. Ce sont toujours ceux 

qui sont à l’origine de sa création 

qui l’animent et qui en ont fait une 

activité sportive indispensable pour 

les jeunes de la commune.  

Et pourtant, elle n’est pas appréciée 

comme elle le devrait. « Nous 

sommes des isolés » clament en 

chœur les dirigeants, « on ne vient 

pas nous voir » constatent les 

joueurs. Les bénévoles ont l’impres-

sion d’être des incompris.  

Pourtant lorsqu’ils tirent les son-

nettes pour vendre leurs calen-

driers, ils sont toujours bien reçus. 

Bref les désagréments de la fonction 

volontairement consentie de diri-

geants sont ici les mêmes qu’ail-

leurs. 

Et pourtant quel magnifique ter-

rain…  

Quand vous arrivez à Coudrecieux 

et que vous suivez la direction 
« terrain municipal », vous vous de-

mandez en grimpant la côte qui do-

mine le bourg comment à un tel en-

droit on a pu dénicher un terrain 

plat.  

Vous découvrez pourtant sur le pla-

teau un stade comme on en fait de 

mieux, une pelouse verte bordée de 

grands arbres, bref un endroit ou 

l’on a envie de se défouler saine-

ment. 

Les gens du foot sont d’ailleurs fiers 

de leur terrain offert par la comtesse 

du LUART à la commune qui depuis 

l’a drainé, nivelé et replanté. Il ne 

manque que l’éclairage pour être au 

goût du jour. 

Pourtant l’équipe de Germond En-

traineur, a eu du mal à trouver ses 

marques et connu quelques inquié-

tudes en début et en cours de saison.  

« Nous avions décidé de lancer des 

jeunes dans le bain et il faut recon-

naitre que leur adaptation a été plus 

difficile que prévu ».  

On connait la suite. Elle vient 

d’avoir une conclusion heureuse 

avec l’attribution du si convoité bal-

lon que la Société Pernod en associa-

tion avec Le Maine Libre offre à 

ceux qui ont conjugué sport, perfor-

mance et fair-play.  

« Si l’on avait davantage de suppor-

ters et si par bonheur nous trouvions 

un avant- centre qui marque des buts, 

nous serions comblés ». 

L’ES COUDRECIEUX en bref : 

-Création en juin 1974 

-8ème de 2ème division 

-53 licenciés : 17 juniors, 36 seniors, 

2 équipes seniors, une minimes, une 

poussin-pupilles 

 

Les dirigeants :  

Président d’honneur : M.BATAILLE 

maire - Président : M.CAMUS - Vice- 

Président : M ENTERLIN - Secré-

taire : M. GUILMAIN— Adjoint M. 

J.P MARY - Trésorier : M. DESILES - 

Adjoint : M. HUON  - Arbitre : M 

FLEURY - Responsable de terrain : 

M. JEFFRAY— Délégués aux en-

trées : MM. RENVOIZE, MILLION, 

DESILES - Responsables des 

équipes : M.GERMOND entraineur  

équipe A, M GUILMIN équipe B, 

MM. MARY et DESILES équipes mi-

nimes - M. ENTERLIN équipes pous-

sins. 

Les joueurs de l’équipe première : 

Fresneau (capitaine), Huon, Croi-

seau, Enterlin, Geffray, Lechat, 

Daubterre, Hery, Desiles,  Surget,  

Lepiouf,  Derouineau, Germond, 

Leproux Turlier. 
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E.S. COUDRECIEUX  :  Et maintenant ...    

COUDRECIEUX petit village de 

650 habitants a perdu quelques 

habitants depuis 1981. 
  

Son club de football est la seule 

association sportive collective de 

la commune. 
 

Dix–neuf joueurs forment son 

équipe, un bureau complet, des 

bénévoles, une petite mais fidèle 

galerie entre 20 et 30 supporters 

les jours de match, nous présente 

Jean-Luc EPINEAU Président du 

club depuis 1985. 
 

La comtesse Du Luart avait offert 

la concession du terrain à la con-

dition que toutes les structures 

seraient construites en bois. Les 

vestiaires, la buvette, la tribune 

sont donc en ossature bois ce qui 

rend un peu « vieillot » aujour-

d’hui l’ensemble.  

En trente ans  les vestiaires n’ont 

pas changé juste le nécessaire 

avec les douches mais cela est 

suffisant pour les besoins du club. 

Comment est la vie du club main-

tenant ? 
 

Les dix neuf joueurs sont avant 

tout des amis, des camarades, des 
copains. C’est le Plaisir du Jeu qui 

les réunis le dimanche.  

Le résultat, on gagne ... tant 

mieux,  on perd ... on aurait pu 

faire mieux ! L’important c’est 

d’avoir participé. 

Comment formez-vous votre bud-

get ? 
 

Chez nous le montant de la cotisation 

est de 55 euros, une des plus faibles 

du district. Nous faisons la tradition-

nelle soirée choucroute où une partie 

du village nous suit dans cet évène-

ment. Chaque joueur s’efforce de  

vendre le maximum de calendriers 

et quelques sponsors de la commune 

et des environs nous aident un peu et 

je les en remercie. 
 

Vos dépenses sont limitées ?  
 

Evidement, les maillots et shorts sont 

lavés par un bénévole. Nous avons 

aussi 7 jeunes joueurs et deux éduca-

teurs en entente avec BOULOIRE.  

 

Nous ne recevons pas de subvention 

de la commune mais en échange 

toutes les charges, l’entretien et 
l’éclairage du terrain « que nous 

avons maintenant » sont prisent en 

totalité par celle-ci. 

Sur le plan sportif, vos ambitions ? 
 

Elles sont limitées. Si nous avons 

évolué en promotion de 1ère, depuis 

nous sommes en 4ème division qui 

est l’échelon le plus bas du district, 

et cela nous convient bien.  

Comme je vous le soulignais plus 

haut notre devise est de participer. 

Vu notre effectif nous ne pouvons pas 

nous engager dans les coupes organi-

sées par le District. 

Daniel PEYRAMAYOU. 

Equipe seniors actuelle avec les jeunes en entente avec l’US Bouloire 

Le Mot du Président, 

L’ambiance et la convivialité sont 

la devise du club et je ferai le 

maximum pour que cela perdure 

le plus longtemps possible . 

Joueurs actuels, anciens dirigeants et joueurs lors du 40ème anniversaire du club 
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Jean-Louis Lesève, racontez-nous 

votre parcours au sein de l’AS VAAS : 

J’ai signé ma première licence en 

1962 à l’âge de 15 ans en « cadets » 

au club du village où résidaient mes 

parents dans le sud Sarthe. 

A l’époque, le terrain du club se 

trouvait route des Halles et s’appe-

lait le terrain des Planches. Son sou-

venir prête un peu à sourire quand à 

la précarité des installations. Une 

cabane en bois séparée en 2 parties 

servant de vestiaires tandis que les 

douches se résumaient à une simple 

… pompe à eau. 

Ce manque de confort nous parais-

sait futile, tant notre motivation 

commune de jouer au football était 

grande. 

J’ai connu le bonheur de jouer jus-

qu’en première division. 

Parallèlement à ma carrière de 

joueur, j’ai pris, tour à tour, les cas-

quettes de secrétaire, trésorier ad-

joint et même président à l’âge de 23 

ans. 

En 1983, j’ai décidé de raccrocher 

les crampons, mais avec la ferme 

intention d’encadrer l’effectif du 

club et pour se faire, j’ai passé toute 

la série de diplômes nécessaires (I1, 

I2 etc…pour enfin décrocher le 

BEES1, aujourd’hui transformé en 

BMF.  

J’ai eu la satisfaction de voir l’AS 

Vaas accéder au niveau Promotion 

d’Honneur, qui à l’époque, était 

proche du firmament. 

La passion d’entraîner ressemblait 

comme deux gouttes d’eau à celle de 

jouer, avec à la clé, les 9 saisons pas-

sées en Ligue. 

Une  petite anecdote à nous narrer, 

Jean-Louis ? 

En effet, chaque saison le club orga-

nise son perpétuel tournoi de sixte et 

voici 2 saisons, les femmes des 

joueurs et quelques supportrices 

avaient décidé d’y participer en-

semble sous le nom des « sardines », 

mais bien décidées à être compéti-

tives . Les filles m’ont demandé de 

les entraîner pendant 3 mois, une 

fois par semaine.  

L’ambiance devenue festive mais 

appliquée m’a apporté une bouffée 

d’oxygène qui m’a permis de sortir 

un peu de l’esprit de compétition et 

au bout du compte la prestation des 

« sardines » fut une vraie réussite et 

me laisse un souvenir attendrissant. 

Aujourd’hui, j’ai passé le témoin à 

quelques joueurs désireux de 

s’investir dans l’encadrement en 

passant les diplômes voulus et ainsi 

prendre la relève. 

Au club depuis 53 ans, j’occupe le 

rôle de manager général et chaque 

année, je me dis que c’est la der-

nière, mais suis-je vraiment prêt à 

décrocher ?  

La raison me dit oui, la passion me 

dit non… 

Raymond POULAIN 

Jean-Louis LESEVE  :  un dirigeant aux multiples fonctions ... 

Merci Jean-Louis, nous te souhaitons 

encore une longue route.  


